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LES NATIONS UNIES





	Quand ? Ratification de la charte des Nations unies le 24 octobre 1945


	Où ? À San Francisco (États-Unis)


	Acteur principal ? Franklin D. Roosevelt, homme d’État américain (1882-1945)


	
Répercussions ?


	Mise en place d’opérations de maintien de la paix


	Contrôle du nucléaire


	Aide au bien-être économique et social








Institution incontournable dans l’échiquier mondial, l’Organisation des Nations unies est régulièrement sous le feu des projecteurs. Opérations de négociation de paix, envoi des Casques bleus pour faire cesser des combats, assistance humanitaire dans un pays secoué par un séisme, coordination de l’aide médicale en cas d’épidémie : on ne compte plus le nombre d’interventions orchestrées par l’ONU à travers le monde. Mais cette institution n’a pas toujours bonne presse et fait parfois l’objet de critiques relatives à son inefficacité dans la résolution de certains conflits, quant à sa structure jugée archaïque et inadaptée aux réalités et aux défis actuels, au point que l’existence même de l’organisme est parfois remise en cause.

Trouvant ses origines dans la Société des Nations créée en 1919, l’ONU n’est pas récente : elle naît à la suite des ravages provoqués par la Seconde Guerre mondiale (1939-1945), dans une volonté profonde et commune de créer un monde meilleur. Fondée le 24 octobre 1945 lors de l’entrée en vigueur de la charte des Nations unies, l’organisation répond aux aspirations de ses États membres de disposer d’un espace de concertation politique à l’échelle mondiale afin d’empêcher une nouvelle guerre, ainsi qu’à régler les nombreux problèmes engendrés par celle-ci. Sa structure et son fonctionnement sont le reflet du nouveau rapport de force international qui se met en place après 1945. Les répercussions de la création de l’ONU sont très importantes : aujourd’hui encore, nombreux sont les organismes qui en dépendent. Avec la fin de la guerre froide et l’apparition de nouveaux défis pour l’humanité, le champ d’action de l’institution n’a cessé de s’étendre. Mais a-t-elle toujours lieu d’être aujourd’hui ?







CONTEXTE





L’ANCÊTRE DE L’ONU : LA SOCIÉTÉ DES NATIONS (1919-1946)

L’Organisation des Nations unies n’est pas le premier organisme à vocation mondiale dotée de compétences multiples à voir le jour au cours du XXe siècle. Elle succède à une autre institution créée en 1919 à l’issue du premier conflit mondial : la Société des Nations (SDN).

L’idée de créer ce type d’institution est lancée par le président américain en fonction lors de la Première Guerre mondiale, Thomas W. Wilson (1856-1924). Celui-ci proposait dans son programme, appelé « les Quatorze points de Wilson », de créer un organisme mondial responsable de la paix pour éviter que les horreurs de la Grande Guerre ne se reproduisent. Le pacte de la SDN est signé par 42 pays fondateurs, parmi lesquels la plupart avait pris part au conflit.

Selon le pacte, les objectifs de l’organisation sont triples :


	prévenir les guerres selon le principe de sécurité collective ;


	faire respecter le droit international, grâce à la création en 1922 d’une Cour permanente internationale de justice, et résoudre les conflits par la négociation et l’arbitrage ;


	améliorer la qualité de vie globale de la société.




Le fonctionnement de la SDN, quant à lui, est assuré par une Assemblée générale dans lequel siègent tous les États membres, un conseil composé de neuf membres (cinq permanents, à savoir le Royaume-Uni, les États-Unis, la France, l’Italie et le Japon) et quatre non-permanents élus par l’Assemblée générale, ainsi qu’un secrétariat chargé de la gestion administrative de l’organisation.


LE SAVIEZ-VOUS ?



La Société des Nations apporte un changement important dans la philosophie diplomatique : elle entend substituer la négociation collective à la diplomatie secrète. Auparavant, les relations internationales se géraient par le biais de traités, de missions diplomatiques et de congrès, mais aucun ne visait la permanence. L’idée de Wilson est donc de créer une organisation durable chargée de désamorcer les tensions internationales. En cela, elle jette les bases d’un principe nouveau, celui de la sécurité collective. Désormais, chaque État considère que la sécurité de l’un est l’affaire des autres, puisqu’elle engage la sécurité de tous. Ces pays décident donc par un accord commun de répondre tous ensemble aux menaces et aux atteintes portées à l’un d’entre eux. Le principe d’action collective implique dès lors que chaque pays doit être prêt à prendre les armes pour un autre, et ce rapidement.







L’ENTRE-DEUX-GUERRES OU L’ÉCHEC DE LA PAIX

Si l’idée de la SDN est audacieuse et nouvelle dans sa conception des relations diplomatiques, elle s’avère toutefois être un échec. En septembre 1939, l’Allemagne et l’Union soviétique envahissent la Pologne, faisant basculer le monde entier dans la Seconde Guerre mondiale. La Société des Nations échoue dans son rôle de gardienne de la paix : elle s’est révélée incapable de prévenir la montée en puissance du nazisme et d’empêcher les agressions des pays de l’Axe (Allemagne, Italie et Japon) durant l’entre-deux-guerres.

Les raisons de cet échec sont nombreuses. Tout d’abord, la Société des Nations ne peut s’appuyer sur une armée propre et est donc soumise au bon vouloir des grandes puissances quant à l’application de ses décisions. L’autorité morale seule de l’organisation ne suffit pas pour contraindre l’un de ses membres à lui obéir. Ensuite, tous les pays n’en font pas partie, comme les États-Unis – qui en ont pourtant été les instigateurs – ou l’Union soviétique bolchévique, qui ne rejoint la SDN qu’en 1934. En l’absence de ces deux acteurs-clés, la défense des principes de la SDN repose sur le Royaume-Uni et sur la France qui, ayant opté pour une politique d’apaisement, hésitent à recourir à la force pour s’imposer. De plus, l’adhésion n’étant pas une condition sine qua non pour avoir un rôle important dans l’échiquier mondial, il est facile pour les États d’entrer et de sortir à leur guise de la SDN, sans être mis au ban de la diplomatie. D’importantes puissances décident dès lors tout simplement de quitter cet organisme qui ne s’accorde pas avec leurs aspirations expansionnistes et nationalistes : c’est le cas du Japon et de l’Allemagne en 1933, puis de l’Italie en 1937.




LA SECONDE GUERRE MONDIALE ET LES DÉSIRS D’UNE NOUVELLE ORGANISATION

L’année 1939 sonne le glas de la SDN, mais, ayant déjà à l’esprit l’après-guerre, certains États formulent dès 1941 – alors que l’Europe est presque entièrement soumise aux forces de l’Axe – leur désir de voir la création d’une nouvelle institution. En effet, les ravages causés par la guerre, tant sur le plan humain que sur le plan matériel, mettent en exergue la nécessité d’organiser une concertation politique internationale dès le retour de la paix. Dans ce but, les choses s’organisent dès le début du conflit :


	le 12 juin 1941, la déclaration de Saint-James est signée par les neuf gouvernements en exil à Londres (la Grèce, la Belgique, la Norvège, la Tchécoslovaquie, le Luxembourg, les Pays-Bas, la Pologne, la Yougoslavie et la France libre). Tous s’engagent à œuvrer en concertation avec les autres peuples libres en temps de guerre comme en temps de paix. Ils jettent ainsi les fondements de l’ONU ;


	le 14 août 1941, la charte de l’Atlantique est ratifiée. Alors que les États-Unis n’ont pas encore pris part au conflit, le président Franklin Roosevelt ainsi que le Premier ministre britannique Winston Churchill (1874-1965) réaffirment dans une déclaration commune – appelée la charte de l’Atlantique parce que le document a été signé sur un navire en mer – la volonté de créer une nouvelle institution chargée du maintien de la paix et de la sécurité internationale. Ils esquissent entre autres dans ce projet quelques principes qui organiseraient l’après-guerre, tels que notamment la liberté des mers, le désarmement et la mise en place d’une justice internationale ;
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